




Nos eaux abritent des merveilles, des centaines d’espèces de toutes formes et de toutes les couleurs formant des écosystèmes 
complexes ; fruits de milliers d’années d’évolution. Cependant ces écosystèmes sont aussi extrêmement sensibles, et certains de 
nos gestes ou comportements peuvent avoir de graves conséquences. 

Cette bande dessinée humoristique illustre les comportements à éviter pour que chacun puisse contribuer à la sauvegarde de 
nos récifs et de ses habitants.  

Ce livret a été financé par le Ministère de la Transition Écologique et Solidaire dans le cadre de l’année internationale des récifs 
coralliens (IYOR 2018).

Bonne lecture 
L’équipe de l’ATE
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Les fonds marins sont un atout majeur 
de l’île. Sous l’eau, en bouteille ou en 
snorkeling, nous restons des visiteurs 
dans les milieux fragiles où il est 
essentiel d’adapter notre comportement 
et de respecter les espèces qui y 
vivent. Des mouillages de plongées 
sont mis à disposition pour éviter que 
l’ancrage des bateaux abime les récifs. 
Le nourrissage et les prélèvements de 
la faune et la flore dans les zones 
protégées sont interdits.
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 14 000 tonnes de crème solaire finissent chaque année 
dans la mer et endommagent les récifs coralliens qui abritent 25% 

des espèces marines.

S’il est très important de protéger sa peau, notamment celle des plus jeunes, 
quelques gestes simples peuvent limiter notre impact :

- Ne pas s’exposer aux heures les plus chaudes
- Choisir une crème moins impactante, c’est-à-dire sans oxybenzone, 

octocrylene et parabens 
Utiliser les protections physiques (lycra, chapeau... )

qui sont de loin les plus efficaces
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La mer est un grand terrain de jeu ; jetski, ski-nautique, wakeboard… les loisirs à 
sensation ne manquent pas. Mais la mer est aussi l’endroit où vivent tortues, oiseaux, 
mammifères marins… A moins de 300 mètres des côtes la vitesse est limitée à 5 
nœuds pour réduire les risques d’accident, les nuisances et éviter les collisions avec 
ces espèces sensibles. SU
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QUI FAIT LA PLUS GROSSE BETISE 

SUR L’EAU ?

- Le fou brun qui s’est assis dans le nid de sa 
copine ?

- Le nageur qui a oublié son tuba ?
- Le Jetski qui va trop vite, fait trop de bruit, ne 

respecte pas l’environnement et aurait du 
rester hors de la zone protégée ?

- L’iguane rayé qui est arrivé d’Amérique 
du sud et menace l’équilibre de son 
cousin l’iguane des Petites Antilles ?





JEU DES 7 ERREURS

Dans ce lieu magnifique qu’est l’Anse de Colombier, tout le monde semble vivre des 
vacances de rêve. Pourtant, cette plage très prisée est fragile et ces plaisanciers sont en 
train de commettre sept erreurs fondamentales : pourras-tu les retrouver ?
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Certaines baies sont parfois victimes de leur succès. Ainsi il est d’autant plus important 
de respecter la réglementation et d’adopter les bons gestes en mer. Respecter le calme des 
lieux, garder vos déchets à bord et utiliser si possible les mouillages disponibles. 
 
L’Anse de Colombier se situe dans la réserve marine. Le seabob, jet ski, bouée et sports 
tractés y sont interdits, afin de préserver la tranquillité des habitants, notamment des 
tortues vertes et raies qui habitent l’herbier. 









La pêche est réglementée pour que les générations futures puissent elles aussi profiter de nos 
ressources marines. Les tailles minimales de captures existent pour permettre le renouvellement 
des stocks. Sous l’eau comme sur l’eau respecter des règles simples et ne pas dégrader l’état 
des fonds permettront de pêcher durablement. 

Avant de pécher, renseignez-vous sur la réglementation existante et les zones où la pêche est 
interdite.  

Le permis de pêche de plaisance est obligatoire ; vous pouvez l’obtenir gratuitement à l’Agence 
Territoriale de l’Environnement avec toute la documentation existante sur la règlementation.
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Nos animaux de compagnie, aussi domestiqués qu’ils soient, restent des redoutables prédateurs pour la faune 
sauvage de l’île, dont certaines espèces sont menacées d’extinction comme la couresse du banc d’Anguilla et 
l’iguane des Petites Antilles. Les oiseaux, anolis, ameives et autres insectes sont également des proies faciles 
pour les chats et chiens.  

On estime à 75 millions le nombre d’oiseaux tués par des chats en France métropole!  

Les chiens sont interdits sur toutes les plages de St. Barthélemy et également dans les eaux de la réserve marine 
comme par exemple au Lagon de Grand-Cul-de-Sac. 

Un chat portant un collier à clochette et qui de plus reste à la maison la nuit a moins de possibilité de tuer 
les animaux indigènes. 





Qui n’a pas rêvé festoyer toute la nuit sur 
son bateau sous la douce chaleur des tropiques ? 
Mais notre iguane préféré a de quoi s’énerver, 

car sur ce bateau, 
les fêtards joyeux semblent avoir oublié que dans certaines 

zones protégées leur comportement perturbe gravement 
la faune présente, comme l’éclairage des fonds marins 

par exemple, source de stress 
et d’exposition à la prédation.

Avant de prendre 
un mouillage, 

assurez-vous que votre navire 
n’est pas trop lourd 

ou trop long.
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CARICATURE OU REALITE ? 

Habitants à l’année, saisonniers, visiteurs…nous 
avons tous un impact sur nos fonds marins. Déchets, assainissement,

 pesticides tout fini par arriver à la mer. 
Ces petits rejets en continu ont souvent plus d’impact que de grosses pollutions 

ponctuelles. Chacun peut et doit agir à son niveau  pour améliorer 
les choses. Réduire et trier ses déchets, limiter le gaspillage, 

faire vérifier son système d’assainissement, 
banir les objets plastiques à usage unique sont autant 

de petites choses que nous pouvons 
tous faire au quotidien.






